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	[1] 
	Consultation des membres 2011

	[2] 
	4. Projet de révision de l’annexe 1: Traitements approuvés pour les matériaux d'emballage en bois, ISPM 15:2009, Réglementation des matériaux d'emballage en bois dans le commerce international


La CMP adopte, à sa première session (2006), des modifications de l’annexe 1 de la NIMP 15, mais demande à ses membres

 de fournir des données techniques en vue d’une révision plus approfondie et ajoute la révision de la NIMP 15:2002

	au programme de travail.

Le Groupe technique sur la quarantaine forestière révise la NIMP 15 – juin 2006.

Le Groupe technique sur la quarantaine forestière révise la NIMP 15 – juillet 2007.

Le CN 7 (au nom du CN) approuve la NIMP 15, pour consultation des membres – mai 2005.

Le CN recommande que la NIMP 15 soit présentée à la CMP – novembre 2008-.

La CMP, à sa quatrième session (2009), adopte la NIMP 15:2009, mais conserve les points sub-thématiques suivants dans le programme de travail: 1) critères relatifs aux traitements, qui nécessitent des recherches plus approfondies, 2) indications supplémentaires sur la fumigation dans l’annexe 1.

Le Groupe technique sur la quarantaine forestière révise l’annexe 1 de la NIMP 15 – juin 2009.

Le Groupe technique sur la quarantaine forestière révise l’annexe 1 de la NIMP 15 en prenant en compte le traitement par la chaleur diélectrique et le traitement par application de fluorure de sulfuryle – septembre 2010.

Le CN approuve la révision de l’annexe 1 de la NIMP 15, pour consultation des membres – mai 2005
	

Mise en page suivant le modèle normalisé – février 2011; révision éditoriale – 27 février 2011; mise en page pour présentation au CN en mai 2005 – 1er mars 2011; version modifiée pour examen par le CN en mai 2005 – 7 mai 2011; envoi au service de traduction – 17 mai 2011.

Les paragraphes en grisé sont repris du texte original.

	Les modifications proposées pour consultation des membres sont indiquées par le soulignement (texte ajouté) et par une barre transversale (texte supprimé)..
	

	
	

	[4] 
	La présente annexe a été adoptée par la Commission des mesures phytosanitaires en [mois année].

Cette annexe constitue une partie prescriptive de la NIMP 15:2009.

	[5] 


	ANNEXE 1: Traitements approuvés pour les matériaux d’emballage en bois

	[6]
	Emploi de bois écorcé

	[7]
	Quel que soit le type de traitement appliqué, les emballages en bois doivent être fabriqués à partir de bois écorcé. Aux fins de la présente norme, tout petit morceau d’écorce visuellement séparé et nettement distinct peut subsister si:

	[8] 


	· sa largeur est inférieure à 3 centimètres (quelle que soit sa longueur) ou
· sa largeur étant supérieure à 3 centimètres, la superficie totale du morceau d’écorce est inférieure à 50 centimètres carrés.

	[9] 


	Pour le traitement au bromure de méthyle, l'écorçage doit être effectué avant le traitement car la présence d'écorce sur le bois peutcompromettre le l'efficacité du traitementau bromure de méthyle. Pour lestraitementsthermiques, l'écorçage peut être effectué avant ou après le traitement.

	[10]
	Traitement thermique

	[11] 


	Diverses sources d’énergie ou procédéspeuvent être employés utilement pour obtenir les paramètres de traitement voulus. Par exemple, le séchage à l’étuve, l’imprégnation chimique sous pression favorisée par la chaleur, le rayonnement diélectrique (ondes radioélectriques, dont micro-ondes, etc.) ou d’autres traitements peuvent tous être considérés comme des traitements thermiques pour autant qu’ils répondent aux paramètres indiqués dans la présente norme.

	[12] 


	Les ONPV s’assureront que la température du traitement est contrôlée à l’endroit considéré comme étant probablement le plus froid, de sorte que la température recherchée soit maintenue pendant la durée du traitement. La partie la plus froide de la pièce de bois peut différer selon les sources d’énergie et les procédés employés. Lorsque la source de chaleur employée est le rayonnementmicro-onde, la partie la plus froide du bois est sa surface.

	[13] 


	Traitement thermiqueutilisant une étuve à la vapeur classique ou une étuve de séchage (code du traitement pour la marque: HT)

	[14]
	Quand on emploie la technique classique de l’étuve, il est impératifd’obtenir Le matériau d'emballage à base de bois doit être chauffé selon une matrice temps/température précise permettant d’assurer une température minimale de 56° C pendant une durée ininterrompue d’au moins 30 minutes dans l´ensemble du bois (y compris en son cœur). Plusieurs sources d’énergie ou procédés peuvent convenir à cet égard. Par exemple, le séchage à l’étuve, l’imprégnation chimique sous pression favorisée par la chaleur, les micro-ondes ou d’autres traitements peuvent tous être considérés comme des traitements thermiques dans la mesure où ils répondent aux paramètres stipulés dans la présente norme.

	[15] 


	Cette température peut êtremesurée grâce à des sondes de température placées au cœur de la pièce de bois. On peut également procéder en suivant des programmes de traitement mis au point à partir d’une série d’essais de traitement au cours desquels la température interne du corps en bois a été mesurée en plusieurs endroits dans l’étuve et mise en corrélation avec la température de l’air ambiant de l’étuve pour prouver qu’une température minimale de 56º C a été atteinte pendant une durée minimale continue de 30 minutes dans l’ensemble de la pièce de bois. Les programmes de traitement devraient être spécifiés ou approuvés par l’ONPV.

	[16] 


	Quand une ONPV agrée une personne ou entreprisepratiquant un traitement thermique et procède à sa vérification, elle s’assurera que les conditions suivantes sont bien respectées par les agents intervenant dans le traitement considéré:

	[17] 


	1. Les étuves sont fermées hermétiquementet dotées d’une bonne isolation, en particulier au sol.

2. Les étuves sont conçuesde manière à permettre la circulation uniforme de l’air autour et au travers de la pile de bois. Le bois à traiter est placé de telle sorte que l’air puisse circuler au mieux autour et au travers de la pile de bois.
3. Pour optimiser la circulation de l’air, on utilise au besoin des déflecteurs d’airdans l’enceinte de l’étuve et des séparateurs, qui sont placés entre les unités de bois.

4. Des ventilateurs sont employés pour faire circuler l’air pendant le traitement.

5. On détermine quel est l’endroit le plus froid de l’étuve, pour y placer des sondes de température.
6. Dans le cas oùle traitement est déterminé grâce aux sondes de température placées à l’intérieur du bois, on utilise au moins deux capteurs de température. Les sondes employées devraient être appropriées pour mesurer la température interne du bois. L’emploi de sondes de température multiples garantit que tout défaut d’une sonde est détecté pendant le traitement. Afin de garantir que la température interne est bien mesurée, on insère les sondes de température à une distance minimale de 30 cm à partir de l’extrémité de la planche, en direction de la partie interne, ou bien dans le centre des blocs de la palette. On choisit la pièce de bois ayant les dimensions les plus grandes. Afin d’éviter que de l’air à température ambiante ne pénètre et ne fausse la mesure des températures, on veille à combler les trous qui ont été percés dans le bois pour accueillir les sondes.

7. Si le sens de l’air circulant dans l’étuve est inversé régulièrement au cours du traitement, on emploie un plus grand nombre de sondes de température, compte tenu que l'endroit le plus froid change.
8. Dans le casoù les programmes de traitement sont fondés sur le suivi de la température de l’étuve et utilisés pour traiter des types de bois différents (par exemple des essences différentes ou des pièces de tailles différentes), ces programmes devraient prendre en compte les essences et l’épaisseur du bois traité. On emploie au minimum deux sondes de température dans les étuves servant à traiter les emballages en bois suivant les programmes de traitement.
9. La fréquence de l’étalonnage des capteurs de température, y compris les dispositifsde mesure et d'enregistrement, est spécifiée par l’ONPV.

10. Les températures devraient être suivies et enregistrées au cours de chaque traitementau cours de chaque traitement de telle sorte que la température minimale prescrite soit maintenue pendant l’intervalle de temps voulu. Si les températures ne sont pas maintenues, le traitement devrait être repris dès le début ou bien sa durée devrait être prolongée et les températures augmentées de sorte que l’ensemble du bois soit traité dans les conditions exigées.
11. Aux fins de vérification des procédures, les personnes ou entreprises pratiquant un traitement thermique devraient conserver des registres des traitements thermiques et de l’étalonnage des appareils pendant un intervalle de temps défini par l’ONPV

	[18] 


	Traitementthermique au moyen d’une étuve à chauffage diélectrique (code du traitement pour la marque: DH)

	[19] 


	Le chauffage diélectrique est une technique basée sur le champ électrique alternatif de l’onde électromagnétique émise par la source de rayonnement diélectrique (par exemple les micro-ondes ou les radiofréquences). Les composés chimiques pour lesquels la répartition des charges est asymétrique, dits à caractère dipolaire (comme par exemple l’eau), ont tendance à s’orienter suivant ce champ électrique et oscillent avec le champ électrique (par exemple une fréquence de 2,45 MHz provoque 2,45 millions d’oscillations par seconde). La friction produite par ce procédé convertit l’énergie électrique en énergie calorique.

	[20] 


	Dans le cas où on applique un traitement thermique faisant appel au rayonnement diélectrique (par exemple les micro-ondes), le matériel d’emballage en bois composé de pièces de bois dont la section est inférieure ou égale à 20 cm – mesurées dans leur plus petite dimension – doivent être chauffées jusqu’à une température minimale de 60º C pendant une minute dans tout leur volume. La température prescrite doit être atteinte dans les 30 minutes à partir de la température ambiante.

	[21] 


	Les programmes de traitement seront spécifiés ou approuvés par l’ONPV

	[22] 


	Lorsqu'elle approuve et évalue une personne ou entreprisepratiquant un traitement thermique, l’ONPV doit veiller à ce que les conditions suivantes soient bien respectées par les opérateurs chargés du traitement:

	[23] 


	1. Que le traitement par chaleur diélectrique soit appliqué par lots ou en continu (tapis roulant), si l'opérateur mesure la température de surface pour estimer la conformité à la norme prescrite, il doit avoir initialement vérifié au moyen d’essais que les températures internes du bois sont au moins égales à 60˚ C pendant 1 minute dans l'ensemble du bois (y compris sa surface). Deux capteurs de température au moins doivent être utilisés pour mesurer la température de surface.
2. Pour le bois de plus de 5 cm d'épaisseur, le chauffage diélectrique à 2,45 GHz nécessite une application bidirectionnelle ou l’utilisation de multiples guides d’ondes pour que la transmission de l'énergie des micro-ondes assure un chauffage uniforme. Pour le bois de moins de 5 cm d'épaisseur, l'uniformité du chauffage dans l’étuve doit être testée et les équipements modifiés au besoin pour garantir un chauffage uniforme.
3. La fréquence de l’étalonnage des sondes de température, y compris les dispositifs de mesure et d'enregistrement, est spécifiée par l’ONPV.
4. Les personnes ou entreprises pratiquant un traitement thermique pratiquant le traitement devraient, aux fins des vérifications réglementaires, conserver, pendant une durée indiquée par l’ONPV, les registres des traitements thermiques et des étalonnages effectués.

	[24] 


	Traitement au bromure de méthyle (code du traitement pour la marque: MB)

	[25] 


	Le bromure de méthyle devrait être utilisé en tenant compte de la recommandation formulée en vertu de laCIPVCMPau sujet du Rremplacement ou de la réduction de l’emploi du bromure de méthyle en tant que mesure phytosanitaire (CMP, 2008). Les ONPV sont encouragées à promouvoir l’utilisation des autres traitements approuvés dans la présente norme1.

	[26] 


	Les matériaux d’emballage en bois doivent être traités par fumigation au bromure de méthyle conformément à un programme permettant d’atteindre un produit concentration-temps2(CT) minimal sur 24 heures, à la température et à la concentration résiduelle finale spécifiées au tableau 1. La durée du traitement peut être légèrement allongée (par exemple d’une à deux heures) pour obtenir le CT voulu si la concentration minimale finale n’a pas été atteinte. Ce CT doit être obtenu dans tout le corps, jusqu'au cœur du bois, bien que les concentrations soient mesurées dans l’atmosphère ambiante. La température minimale du bois et de l’atmosphère environnante ne doit pas être inférieure à 10° C et la durée d'exposition minimale ne doit pas être inférieure à 24 heures. Le contrôle des concentrations de gaz doit être effectué au minimum après 2, 4 et 24 heures. (En cas de temps d’exposition plus long à des concentrations plus faibles, une mesure supplémentaire devrait être relevée à la fin de la fumigation

	[27] 


	Tableau 1: CT minimal sur 24 heures pour les matériaux d’emballage en bois traités par fumigation au bromure de méthyle


Température

	(en degrés centigrades)
	CT (en g·h/m3) sur une durée de 24 heures
	Concentration minimale finale (en g/m3) sur une durée de 24 heures

	21º C ou plus

	650

	24


	16º C ou plus

	800

	28


	10º C ou plus

	900

	32



	
	

	[29] 


	# Dans les circonstances où la concentration finale n’est pas obtenue après 24 h, un écart d’environ 5 pour cent est toléré, à condition que le temps de traitement ait été prolongé afin d’atteindre le CT prescrit.

	[30] 


	Un exemple de programme utilisable pour répondre aux exigences spécifiées est présenté au tableau 2.

	[31] 


	Table 2: Exemple de protocole de traitement permettant d’obtenir le CT minimal exigé pour des matériaux d’emballage en bois traités au bromure de méthyle (les doses initiales peuvent devoir être plus élevées dans des conditions de sorption élevées ou de désorption)

	[32] 


	Température
(en ° C)
Dosage
(en g/m3)
Concentration minimale (en g/m3) à:
2 h

4 h

24 h

21 °C or above

48

36

31

24

16 °C or above

56

42

36

28

10 °C or above

64

48

42

32



	[33] 


	Les ONPV feront en sorte que les facteurs suivants soient pris en compte comme il convient par les intéressés dans l’application du traitement au bromure de méthyle relevant de la présente norme:

	[34] 


	1. Les ventilateurs sont utilisés autant que nécessaire pendant la phase de répartition du gaz de la fumigation afin que l’équilibre soit atteint et ils devraient être positionnés de telle sorte que le fumigant soit rapidement et efficacement diffusé dans la chambre de fumigation (de préférence dans l’heure qui suit la fumigation).
2. La dose d’application ne doit pas dépasser 80 pour cent du volume de la chambre de fumigation.
3. La chambre de fumigation doit être bien étanche et aussi hermétique au gaz que possible. En cas de fumigation sous bâche, celle-ci doit être en matériau étanche au gaz et étanchéisée aux raccords et au sol.
4. Si le sol du local de fumigation n’est pas imperméable au fumigant, des bâches étanches au gaz doivent être placées sur le sol.
5. Les opérateurs devraient veiller à utiliser un vaporisateur pour appliquer le bromure de méthyle (vaporisation à chaud) Le bromure de méthyle est souvent appliqué au moyen d’un vaporisateur (vaporisation à chaud) afin que le fumigant soit complètement volatilisé avant de pénétrer dans la chambre de fumigation.
6. Le traitement au bromure de méthyle n’est pas appliqué aux pièces d’emballage en bois dont la section est supérieure à 20 cm dans leur dimension la plus petite. Des séparateurs doivent donc éventuellement être placés au moins tous les 20 cm dans les piles de bois afin que la circulation et la pénétration du bromure de méthyle soit optimale. Les emballages en bois contenant une pièce en bois dont la section est supérieure à 20 cm dans sa dimension la plus petite ne devraient pas être traités au bromure de méthyle.
7. La concentration de bromure de méthyle est toujours mesurée à l’endroit le plus éloigné du point d’introduction du gaz, ainsi qu’à d’autres endroits, de sorte que puisse être confirmé le moment où est atteint l’équilibre.
8. Le calcul du dosage du bromure de méthyle inclut l’ajout d’autres mélanges gazeux (par exemple 2 pour cent de chloropicrine) pour faire en sorte que la quantité totale de bromure de méthyle appliquée soit conforme aux dosages voulus.
9. Les doses initiales et les procédures de manipulation des produits après traitement tiennent compte de la sorption probable de bromure de méthyle par le matériau d’emballage en bois traité ou par un produit connexe (par exemple, des boîtes en polystyrène).
10. On se base sur la température relevée du produit ou de l’air ambiant (en prenant la plus basse des deux) pour calculer la dose de bromure de méthyle; cette température devrait pas descendre en dessous de 10° C (y compris au cœurdu bois) pendant toute la durée du traitement.
11. Les matériaux d’emballage en bois qui doivent être traités par fumigation ne doivent pas être enveloppés ni revêtus de matériels ou substances qui les rendent imperméables au fumigant.
12. Les appareils employés (le cas échéant) pour mesurer les concentrations de gaz et les températures sont étalonnés selon une fréquence définie par l’ONPV.
13. Les données relatives aux traitements au bromure de méthyle et à l’étalonnage des appareils de mesure sont conservées par les personnes ou entreprises pratiquant les traitements, pendant une période déterminée par et selon les besoins de l’ONPV, aux fins de vérifications.

	[35] 


	Les ONPV devraient recommander que des mesures soient prises pour réduire ou éliminer les émissions de bromure de méthyle dans l’atmosphère lorsque c’est techniquement et économiquement possible (comme il est décrit dans la recommandation de la CMPCIPVrelative au Rremplacement ou à la réduction de l’emploi du bromure de méthyle en tant que mesure phytosanitaire (CMP, 2008)).

	[36] 


	Adoption de traitements de substitution et révision des programmes de traitement approuvés

	[37] 


	Au fur et à mesure que de nouvelles informations techniques sont disponibles, les traitements existants peuvent être réexaminés et modifiés, et d'autres traitements et/ou un ou plusieurs programmes de traitement nouveaux pour les matériaux d'emballage en bois peuvent être adoptés par la CMPCommission des mesures phytosanitaires. Si un nouveau traitement ou un programme de traitement révisé est adopté pour les matériaux d'emballage en bois et incorporé dans cette NIMP, les matériaux traités selon les méthodes précédentes et/ou le programme précédent n'ont pas besoin d'être de nouveau traités ou marqués.

	[38] 


	1 En outre, les Parties contractantes à la CIPV peuvent avoir contractées des obligations au titre du Protocole de Montréal relatif à des substances qui appauvrissent la couche d'ozone (PNUE, 2000).

	[39] 


	2  Le produit CT employé pour le traitement au bromure de méthyle dans la présente norme est la somme des produits de la concentration (g/m3) et du temps (h) pendant la durée du traitement.
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